
 
 

Niort, le 22 mai 2003 
 

 
 
 Chère Madame, 
 
 
 C’est avec plaisir que j’ai pris connaissance de votre courrier daté du 04 mai dernier, 
tant votre témoignage et les appréciations que vous portez sur le travail mené sous ma 
présidence lors de la dernière législature dans le cadre d’une mission d’information constitue 
une source d’encouragements pour les rares parlementaires qui s’intéressent à la 
problématique de l’animal et de notre rapport à l’animal. Je vous en remercie. 
 
 Sachez que dans le droit fil de ces travaux, j’ai obtenu la création et la présidence d’un 
groupe d’étude parlementaire réunissant une quarantaine de députés, dont l’objet sera 
d’élargir cette première réflexion, ne faisant aucune exclusive, et nous attachant à travailler 
sur l’animal sauvage, domestique , de compagnie ou de rente, afin de faire un certain nombre 
de propositions allant notamment dans le sens d’une meilleure reconnaissance du nécessaire 
respect du bien être de l’animal quelque soit son statut, sa destination ou son utilisation. 
 
 Nul doute que les documents que vous m’avez transmis participeront d’un éclairage 
plus complet de certaines pratiques culturelles ou consommatrices qu’il nous faut 
certainement oser remettre en cause.  
 Vous remerciant une nouvelle fois de votre soutien, je vous prie d’agréer, chère 
Madame, l’expression de mes salutations distinguées. 
 
 

Geneviève P-GAILLARD 
 
 
 
 
 


